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introduction
L’année 2014 avait été cel le du déménagement, réal isé au mois 
de septembre ; l ’année 2015 a été cel le de l ’ instal lat ion. Les 
locaux plus adaptés et plus spacieux ont été invest is à bon 
escient, la réunion des inter venants sur un seul niveau ayant 
faci l i té la f luidité des échanges. Les espaces col lecti fs ont vu 
et verront l ’éclosion de nouvel les activités dont i l  vous sera 
rendu compte dans les pages suivantes. Enf in, la contrainte de 
l ’éloignement du centre-vi l le n’a pas eu de conséquences sur 
la f réquentation. 

Concernant le passage en CSAPA généraliste, des groupes de travail ont 
été réalisés à la demande de l’ARS afin que chaque structure d’addictologie 
du sillon Metz-Thionville soit la plus lisible possible quant à son offre de soins. 
Le Centre Edison est donc susceptible de prendre en compte tous les types 
de problématiques addictives. Pour tout ce qui relève de la substitution aux 
opiacés, il s’appuie cependant sur l’expertise de ses partenaires historiques 
du CSAPA les Wads et du Centre médical des Addictions.

Nous vous souhaitons une agréable lecture.

      L’equipe du Centre Edison
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l ’equipe en 2015
Le Centre Edison est placé sous la responsabilité de M. Léget, Directeur, en 
collaboration avec M. Linden, cadre de santé adjoint de Direction et Mme Helf, 
cadre administratif.

Le Centre Edison, c’est à Metz le Centre de Prévention et de Formation ainsi que le 
CSAPA du CDPA avec l’ensemble de ses consultations décentralisées.

Quant à la Consultation Jeunes Consommateurs de Thionville, nous avons conservé 
le nom « Espace Ressources » pour des raisons d’identification locale.

COMPOSIT ION DE L’ÉQUIPE 
PLURIDISCIPL INAIRE :

4 .36 ETP
Psycho logues

2.86 ETP 
Equ ipe de 
D i rect ion

1.69 ETP 
Secréta r ia t

0.26 ETP
Agent  d ’en t re t ien

4 ETP
I n f i rm ie r s

2 ETP
Conse i l lè res  en  Economie 

Soc ia le  e t  Fam i l ia le

1 ETP 
Educateu r 
Spéc ia l i sé

0.53 ETP 
Médecin

16,7 ETP
 (20 profess ionnels)

En 2015,  nous  souhai tons  la b ienvenue au Dr  Giu l ian i  qu i 
v ient  renforcer  l ’équipe médicale à Metz  et  Th ionv i l le.

TOTAL
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les competences professionnelles
LA FORMATION

Orientation du CDPA 2014 Formations principales Professionnel concerné

Diversifier les compétences et/ou 
qualifications pour améliorer le service rendu 
à la population, en cohérence avec les 
circulaires définissant notre champ d’activité

Techniques d’animation de groupe 1 infirmière

Attestation de Formation aux Gestes et 
Soins d’Urgence

4 infirmiers 
1 cadre de santé

Formation de base en addictologie 1 secrétaire

La grande précarité 1 psychologue

Psychologie projective 1 psychologue

Développer les « savoir-faire » en matière 
d’accompagnement des personnes ayant 
des conduites addictives, polyaddictives

Les pathologies actuelles du corps : l’apport 
de la psychanalyse

1 cadre de santé

Les troubles cognitifs 1 psychologue 
1 conseillère en économie sociale et 
familiale

Sophrologie : l’écoute en psychopathologie 1 infirmière

LES COLLOQUES ET LES CONFÉRENCES

Là où la formation favorise directement l’acquisition et le développement des compétences professionnelles, la 
participation aux divers colloques et conférences permet surtout aux professionnels d’entretenir et de renouveler leurs 
connaissances dans les champs connexes à leur pratique. C’est aussi l’occasion de renforcer le réseau partenarial et 
de s’enrichir à partir de pratiques complémentaires ou différentes.

En  2015,  les  p ro fess ionne l s  on t  par t ic ipé aux  i n te r vent ions  su i vantes  :
Colloque psychiatrie foetale 1 psychologue

Rencontre nationale des sage-femmes 1 psychologue

Addictions et troubles de l’attention 1 psychologue

Journée Loraddict : l’entourage 1 CESF

Colloque AALT (tabaccologie) 1 psychologue

Les violences faites aux femmes 1 infirmière 
1CESF

Les rencontres du CPN de Laxou 1 infirmière

LA SUPERVISION

En 2015, les professionnels qui le souhaitent continuent de bénéficier d’une séance de supervision individuelle mensuelle 
chez un praticien de leur choix. Il s’agit d’approfondir la démarche réflexive initiée durant les temps institutionnels dans 
le but d’enrichir les projets d’accompagnement.
Avec la supervision individuelle, les salariés peuvent notamment bénéficier d’un éclairage extérieur sur les situations 
qu’ils rencontrent et consolider leur posture professionnelle.
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l ’activite au CPF
LA PHILOSOPHIE DU CPF

Elle repose principalement sur le concept de Promotion de la Santé tel que défini dans la Charte d’Ottawa. 

Les professionnels du Centre de Prévention et de Formation sont attentifs à mener des actions qui partent des besoins 
des publics qu’ils rencontrent  et surtout, de leurs ressources et de leurs compétences. Ils s’efforcent de proposer des 
actions qui s’inscrivent dans la durée plutôt que des interventions ponctuelles même si celles-ci présentent l’intérêt 
d’initier des démarches plus ambitieuses et de contribuer au développement de notre réseau de partenaires.

Une attention toute particulière est portée à la coordination des activités de prévention (le plus souvent collectives) 
et de soin : co-construction et co-animation des projets de prévention, orientation vers des espaces de soin individuels 
ou collectifs.

Du point de vue méthodologique, le Centre Edison travaille en étroite collaboration avec l’Instance Régionale 
d’Education et de Promotion de la Santé (IREPS) :

 Contribution au pôle de compétence de l’IREPS ;
 Présence d’un Point Relais en Education pour la Santé (PREPS) à l’Espace Ressources de Thionville.

LES PRINCIPAUX FINANCEURS ET CONTRIBUTEURS

Le Centre de Prévention et de Formation, dont l’activité se décline à partir de Metz (Centre Edison et siège du CDPA) 
et de Thionville (Espace Ressources), est financé sur la base d’appels à projets, de contributions au budget de 
fonctionnement et de mise à disposition de locaux.

LE  CENTRE ED ISON REMERCIE  :

 L’Agence Régionale de Santé de Lorraine ;

 La Mission Interministériel le de Lutte contre les Drogues et les Conduites Addictives ;

 Les communes de Thionvi l le, Cattenom ;

 Les communautés de communes Portes de France Forbach et Val de Fensch ;

 Les Centre Communaux d ’Action Sociale de Metz et de Thionvi l le ;

 La Direction Régionale de la Protection Judiciaire de La Jeunesse ;

 La Direction Interrégionale des Services Pénitentiaires ;

 La Carmi Est ;

 La CARSAT ;

 Le Conseil  Départemental,  le Conseil  Régional ;

 Les adhérents du CDPA 57.
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LES CONTRATS LOCAUX DE SANTÉ

La par t ic ipat ion  du Cent re  Ed i son aux  Cont ra t s  Locaux  de Santé de Fo rbach et  Th ionv i l le 
i n i t iés  par  l ’Agence Rég iona le  de Santé s ’es t  pou r su i v ie  en 2015 :

Education nationale : 
 Promotion de la santé dans les 

écoles primaires (Forbach notamment) ;

 Formation des équipes 
de l’éducation nationale aux 
compétences psychosociales 
(Thionville). Cette action nouvelle 
vise à permettre aux établissements 
scolaires d’élaborer et de mettre en 
œuvre de manière autonome des 
projets de promotion de la santé.

 

Sout ien  à la  p rat ique 
p ro fess ionne l le  e t 
sens ib i l i sa t ion  à la 

p rob lémat ique addic t i ve 
chez  les  p ro fess ionne l s  du 

champ soc ia l .
 

En t rep r i ses  e t  p récar i té  : 
p révent ion  des  condu i tes 

addic t i ves.

LA CELLULE D’APPUI MILDECA

Depuis 2010, le Centre Edison est engagé auprès de la cellule d’appui MILDECA. Il s’agit d’un dispositif régional dont 
l’objectif est de soutenir les chefs de projet de chaque préfecture à relayer la stratégie de prévention des addictions 
définie par la MILDECA :

Cont r ibu t ion  à l ’an imat ion  e t  à 
la  réa l i sa t ion  des  d iagnos t ics 

dépar tementaux  :  é tat  des  l ieux  des 
compor tements  e t  des  act ions  de 
p révent ion,  concer ta t ion  ent re  les 

d i f fé ren t s  acteu r s,  p ropos i t ions  d ’act ions 
p r io r i sées.

    

Pa r t ic ipat ion  à la  ve i l le 
san i ta i re  :  évo lu t ion  des 

p rob lémat iques  addic t i ves, 
nouveaux  compor tements.

Cette action est coordonnée par l’Observatoire Régional de la Santé et des Affaires Sociales (ORSAS) et menée avec 
le Comité Mosellan de Sauvegarde de l’Enfance, de l’Adolescence et des Adultes (CMSEA) et l’Instance Régionale 
d’Education et de Promotion de la Santé Lorraine (IREPS).

LE POINT RELAIS EN EDUCATION POUR LA SANTÉ (PREPS)

Ouver t s  en  2013 à l ’ i n i t ia t i ve  de l ’ARS et  de l ’ I REPS,  les  PREPS n ’on t  p lus  béné f ic ié  des  mêmes 
f i nancements.  L’E space Ressou rces  s ’es t  engagé cependant  à pou r su i v re  ce par tenar ia t  qu i 
favo r i se  la  d i f f u s ion  des  out i l s  de p romot ion  de la  santé e t  l ’ ident i f icat ion  de la  s t ruc tu re 
auprès  de nos  par tena i res.
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LES ACTIONS EN 2015

CENTRE DE PREVENTION ET DE FORMATION
Programme des activités 2015/2016

Intitulé de 
l’action

Type  
d’action

Public Lieu Calendrier Promoteur Partenaires

Axe « Prévention des conduites à risque et des problématiques addictives »

Projet 
d’éducation 
à la santé en 
établissements 
scolaires sur la 
thématique des 
conduites  
« addictives »

Action permettant 
d’éviter ou retarder 
la primo-consom-
mation d’alcool 

en permettant aux 
jeunes de réfléchir 
sur les pratiques 
de la jeunesse 

liées à l’alcool, aux 
addictions, et aux 
conduites à risque

Elèves et person-
nels des établis-
sements scolaires 
bénéficiaires de 

l’action 

Moselle Septembre 2015 
Juin 2016

Les établissements 
scolaires ayant 

déposé un projet: 
Collège d’Ars 

sur Moselle, Cité 
scolaire Rombas, 
Collège Taison 
Metz, Collège 
Rabelais Metz, 
Collège GDTL 

Montigny, Lycée 
hôtelier Metz, 
Collège jean 

Moulin, Uckange, 
Collège Jean-

Marie-Pelt 
Volmerange les 
Mines, Collège 

jean-Moulin 
Uckange, Lycée 
La Malgrange 

Thionville, Lycée 
Jean Macé Fameck, 

Collège Jean 
Burger Moyeuvre-

Grande Guénange, 
Amnéville.

CDPA 57

Lycée et collège 
bénéficiaires de 

l’action

Prévention des 
comportements 
à risques et 
des addictions 
auprès d’élèves 
de CM2

Action visant à di-
minuer les compor-
tements à risques 
des populations 

jeunes de la CAFPF 
en renforçant leurs 

compétences 
psychosociales

Elèves de CM2 Communauté 
d’agglomération 
Forbach Porte de 

France

Novembre 2015 
Juin 2016

Service en amont IREPS

Service en amont

CDPA 57

Inspection 
académique

Conduites 
addictives 
et nouvelles 
technologies, et 
si on agissait ?

Action visant à 
réduire les conduites 

à risque liées aux 
nouvelles technolo-
gies des jeunes suivis 
par l’Institut National 
des Jeunes sourds 

(INJS) 

Jeunes et profes-
sionnels de l’INJS

Metz Septembre 2015 
Juin 2016

INJS INJS

Centre Edison

Prévention 
des conduites 
dopantes au 
FC Metz

Action visant à di-
minuer les conduites 

dopantes et les 
conduites addic-
tives (avec et sans 

produits)

Les jeunes sta-
giaires du Centre 

de Formation du FC 
Metz.

Metz et Moselle Octobre 2015 
Juin 2016

CDPA 57 Association pushing

Centre Edison
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Intitulé de 
l’action

Type  
d’action

Public Lieu Calendrier Promoteur Partenaires

« Nous le 
tabac, on en 
parle ! »

Action visant à di-
minuer les consom-
mations de tabac 
des jeunes suivis 
par l’Institut Na-
tional des Jeunes 

sourds (INJS)

 Jeunes suivis par 
l’INJS + profession-

nels

Metz janvier 2015 
Juin 2015

INJS INJS

CDPA 57

CSAPA Edison

Prévention 
des usages 

de substances 
psychoactives 
en direction de 
jeunes issus de 
quartiers sen-
sibles de l’ag-
glomération 
thionvilloise

Action permettant 
aux jeunes issus de 
quartiers sensibles 
de l’agglomération 
thionvilloise de faire 
des choix éclairés 
concernant leurs 
conduites addic-
tives (alcool, dro-
gues notamment)

Adolescents et 
professionnels

Territoire de proximi-
té de Thionville

Septembre 2015 
Juin 2016

CDPA 57 (Espace 
Ressources)

Ecole de la 
deuxième chance 

de Thionville

Association Ap-
sis-Emergence

Club de prévention 
d’Uckange et 

Guénange

FJT 3 frontières

Commune de 
Malling

Centre aéré Distroff

Projet d’édu-
cation à la 

santé en éta-
blissements 

scolaires sur le 
renforcement 
des compé-

tences psycho-
sociales

Action permettant 
de renforcer les 
compétences 

psychosociales 
des élèves pour 

les aider à résister 
aux pressions du 
groupe de pair, 

notamment en ce 
qui concerne les 

addictions

Elèves et person-
nels des établis-
sements scolaires 
bénéficiaires de 

l’action 

Moselle Septembre 2015 
Juin 2016

CDPA 57 (espace 
ressources)

Collège Emile Zola 
d’Audun-le-Tiche

Collège Jean-Marie 
Pelt Site de Volme-

range les Mines

Collège Jean 
Burger Moyeuvre 

Grande

Intervention à 
SUPELEC

Action d’information 
et de sensibilisation 
visant à réduire les 
conduites à risques 
et les dommages  
liés à la consom-

mation de produits 
psychoactifs

Etudiants et enca-
drants de SUPELEC

Metz Septembre 2015 CDPA 57 SUPELEC

Bureau des sports 
de SUPELEC

Bureau des élèves 
de SUPELEC

CDPA 57

Axe « Formation initiale »

Intervention à 
l’université Paul 
Verlaine de 
Metz

Action visant à 
sensibiliser et infor-

mer les étudiants sur 
la thématique de 
la consommation 

d’alcool

Etudiants en deu-
xième année dans 
le cadre de l’Unité 

d’enseignement 
libre « L’addiction, 
les addictions »

Université Paul 
Verlaine

Avril 2015 CDPA 57 Université Paul 
Verlaine

SUMPPS

CDPA 57

Soutien à la 
pratique pro-
fessionnelle 
dans le champ 
des addictions 
à destination 
des profession-
nels interve-
nant au sein de 
la CAFPF

Action visant à 
favoriser la prise en 
charge et l’accès 
à la prévention et 
aux soins des usa-
gers de la CAFPF 
présentant des 

problèmes liés à la 
consommation de 

produits psychoac-
tifs par l’analyse 

de la pratique des 
professionnels qui 

les accompagnent.

Professionnels de la 
CAFPF intervenant 
en régie de quar-
tier, mission locale, 
CHRS, centre so-

cial, CMS….

Communauté 
d’Agglomération 
Forbach Porte de 
France (CAFPF)  

Octobre 2015 
Juin 2016

CDPA 57 CMSEA

IREPS

CAFPF
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Intitulé de 
l’action

Type  
d’action

Public Lieu Calendrier Promoteur Partenaires

Dévelop-
pement des 
ateliers de 
sensibilisation 
LORPARAD 
(Lorraine  
Parentalité  
Addiction) 
portés par le 
RPL et  
LORADDICT

Action visant à pro-
mouvoir l’information, 
la sensibilisation et 
la formation des 
professionnels au 

repérage précoce 
des consommations 

de substances 
psychoactives chez 
les femmes en situa-
tion de périnatalité 
(avant, pendant et 
après la grossesse), 
facilitant ainsi leur 
prise en charge et 
leur orientation si 

nécessaire

Professionnels de la 
périnatalité: sage-

femme, puéricultrice, 
assistant social de 
secteur, éducateurs 
de foyers, profes-
sionnels de struc-
tures d’accueil…

Metz Janvier/Octobre 
2015

CDPA 57 Centre Edison

LORADDICT Action visant à pro-
mouvoir l’information, 
la sensibilisation et 
la formation des 
professionnels au 

repérage précoce 
des consommations 

de substances 
psychoactives chez 
les femmes en situa-
tion de périnatalité 
(avant, pendant et 
après la grossesse), 
facilitant ainsi leur 
prise en charge et 
leur orientation si 

nécessaire

Formation à 
destination des 
professionnels 
de la périnata-
lité confrontés 
aux consom-
mations pro-
blématiques de 
produits psy-
choactifs des 
femmes qu’ils 
accompagnent 
en amont, pen-
dant et en aval 
de la gros-
sesse.

Action visant à fa-
voriser la prévention, 
l’accès aux soins et 
la prise en charge 
des femmes ayant 
une consommation 
problématique de 
produits psychoac-
tifs par la formation 
et l’analyse de la 
pratique des pro-
fessionnels qui les 

accompagnent en 
périnatalité

Professionnels de la 
périnatalité: sage-

femme, puéricultrice, 
assistant social de 
secteur, éducateurs 
de foyers, profes-
sionnels de struc-
tures d’accueil…

Metz Janvier/Décembre 
2015

CDPA 57 Centre Edison

Formation à 
destination des 
éducateurs 
de l’école 
des sports de 
Metz sur les 
conduites ad-
dictives

Action visant à 
renforcer les com-

pétences des édu-
cateurs de l’école 
des sports de Metz 
pour une meilleure 
prise en charge 

des mineurs et des 
jeunes adultes pour 
une meilleure prise 
en charge des mi-
neurs et des jeunes 

adultes

Educateurs de 
l’école des sports 

de Metz

Metz Septembre 2015 
Juin2016

Association pushing Centre Edison

Ecole des sports

Service jeunesse
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Intitulé de 
l’action

Type  
d’action

Public Lieu Calendrier Promoteur Partenaires

Formation en 
santé mentale 
pour les pro-
fessionnels du 
sanitaire, du 
social et du 
médico-social 
dans le cadre 
de l’Atelier 
santé ville de 
Thionville

Action visant à 
sensibiliser les pro-
fessionnels aux liens 

entre les problé-
matiques de santé 
mentale et d’ad-
diction. Ceci afin 
de leur permettre 
d’adapter leurs 
pratiques d’ac-

compagnement et 
de s’appuyer sur 

un réseau de soin 
spécialisé

Professionnels 
des champs sa-
nitaire, social et 

médico-social de 
Thionville

Thionville Janvier 2015 CCAS de Thionville CDPA 57

Centre Edison

CSAPA Baudelaire

Santé et 
sécurité au 
travail

Action visant à 
prévenir les troubles 

de l’attention et 
de la vigilance de 
l’employé sur son 
poste de travail 
et de faciliter la 

mise en place d’un 
accompagnement 

individualisé du 
salarié en difficulté  

Salariés des entre-
prises, délégués du 
personnel, membres 

du CHSCT, 
membres du CTP, 
responsables sé-
curité, les services 

de santé au travail, 
cadres de proximité 

et dirigeants

Moselle Septembre 2015 
Juin 2016

CDPA 57 CDPA 57

Entreprises

Un formateur 
spécialisé 

indépendant

CSAPA  
du CDPA 57

Axe « Justice »

De l’interven-
tion collective 
à l’accompa-
gnement indivi-
dualisé

Une démarche 
de la préven-
tion vers le soin 
à l’attention 
des personnes 
sous main de 
justice (suivies 
par le SPIP de 
Moselle)

Action d’infor-
mation / sensibi-
lisation visant à 
éviter la récidive 
en matière de 
conduites à 

risque liées à la 
consommation 

de produits psy-
choactifs dont 
l’alcool, faciliter 

l’accès et l’entrée 
de la personne 
dans une dé-

marche de soin 
et faciliter sa 

réinsertion

Personnes sous 
main de justice

SPIP de Moselle et 
CDPA

Septembre 2015 à 
juin 2016

CDPA 57 SPIP de Metz

SPIP de Thionville

SPIP de 
Sarreguemines

De l’interven-
tion collective 
à l’accompa-
gnement indi-
vidualisé : une 
démarche de 
la prévention 
vers le soin à 
l’attention des 
personnes dé-
tenues en fin de 
peine (placées 
au QPA)

Action d’infor-
mation / sensibi-
lisation visant à 
éviter la récidive 
en matière de 
conduites à 

risque liées à la 
consommation 

de produits psy-
choactifs dont 
l’alcool, faciliter 

l’accès et l’entrée 
de la personne 
dans une dé-

marche de soin 
et faciliter sa 

réinsertion

Personnes placées 
au quartier de 

peine aménagée 
(QPA)

SPIP de Moselle et 
CDPA

Octobre 2015 
Octobre 2016

CDPA 57 SPIP de Moselle

Direction du QPA
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Intitulé de 
l’action

Type  
d’action

Public Lieu Calendrier Promoteur Partenaires

Dispositif Obli-
gation de visite 
à destination 
des usagers de 
cannabis en 
I.L.S

Action consistant 
à aider les per-

sonnes en mesures 
alternatives 

aux poursuites 
judiciaires pour 
infractions à la 

législation sur les 
stupéfiants de 

l’agglomération 
thionvilloise à faire 
des choix éclairés 
concernant leur 

consommation de 
substances psy-

choactives

Personnes en me-
sures alternatives 

aux poursuites judi-
ciaires pour infrac-

tions à la législation 
sur les stupéfiants 

de l’agglomération 
thionvilloise

Agglomération 
thionvilloise

Septembre 2015 
Août 2016

CDPA 57 (espace 
ressources)

Procureur de la 
République

Substitut du 
Procureur

Délégué du 
Procureur

Force de police et 
de gendarmerie

Actions d’édu-
cation pour la 
santé auprès 
des jeunes de 
la Protection 
Judiciaire de la 
Jeunesse (PJJ)

Action d’infor-
mation et de 
sensibilisation 

visant à réduire les 
conduites à risque 
et les dommages 
liés à la consom-

mation de produits 
psychoactifs et à 
favoriser l’accès à 
un accompagne-
ment individualisé 
pour le jeune en 

difficulté

Professionnels de 
la PJJ et les jeunes 

suivis par la PJJ

Moselle Septembre 2015 
Juin 2016

CDPA 57 Centre Edison

CMSEA

PJJ

Les produits 
psychoactifs 
au cœur des 
débats lors des 
stages citoyen-
neté et lors des 
stages de for-
mation civique 
mis en place 
par la Protec-
tion Judiciaire 
de la Jeunesse 
de Moselle

Action d’infor-
mation et de 
sensibilisation 

visant à réduire les 
conduites à risque 
et les dommages 
liés à la consom-

mation de produits 
psychoactifs et à 
favoriser l’accès à 
un accompagne-
ment individualisé 
pour le jeune en 

difficulté

les jeunes suivis par 
la PJJ pour lesquels 
a été prononcée 
une mesure judi-
ciaire particulière 

(les stages de 
formation civique 
ou les stages de 

citoyenneté)

Moselle Juillet 2015 
Juin 2016

CDPA 57 Centre Edison

CMSEA

PJJ

Les produits 
psychoactifs 
au cœur des 
débats lors 
des stages de 
citoyenneté et 
lors des stages 
de formation 
civique mis 
en place par 
la Protection 
Judiciaire de 
la Jeunesse de 
Moselle

Action d’infor-
mation et de 
sensibilisation 

visant à réduire les 
conduites à risque 
et les dommages 
liés à la consom-

mation de produits 
psychoactifs et à 
favoriser l’accès à 
un accompagne-
ment individualisé 
pour le jeune en 

difficulté

les jeunes suivis par 
la PJJ pour lesquels 
a été prononcée 
une mesure judi-
ciaire particulière 

(les stages de 
formation civique 
ou les stages de 

citoyenneté)

Moselle Juillet 2015 
Juin 2016

CDPA 57 Centre Edison

CMSEA

PJJ
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Intitulé de 
l’action

Type  
d’action

Public Lieu Calendrier Promoteur Partenaires

Stage de 
sensibilisation 
aux dangers 
de l’usage de 
produits stupé-
fiants

Action consistant 
à aider les per-
sonnes en me-

sures alternatives 
aux poursuites 
judiciaires pour 
infractions à la 

législation sur les 
stupéfiants de 

l’agglomération 
thionvilloise 
à faire des 

choix éclairés 
concernant leur 
consommation 
de substances 
psychoactives

Personnes en me-
sures alternatives 

aux poursuites judi-
ciaires pour infrac-

tions à la législation 
sur les stupéfiants 

de l’agglomération 
thionvilloise

Agglomération 
thionvilloise

Janvier/Décembre 
2015

CDPA 57 (espace 
ressources)

Coordination et 
animation des 

stages à Thionville

Procureur de la 
République

Substitut du Pro-
cureur

Délégué du Pro-
cureur

Axe « Précarité »

Accompagne-
ment psycho-
logique de 
proximité en ad-
dictologie au 
sein des foyers 
d’hébergement 
AMLI, des rési-
dences sociales 
ADOMA et du 
foyer Horizon 
de Betting.

Action  visant à 
proposer un ac-
compagnement 
psychologique 
en alcoologie 
aux personnes 

hébergées afin de 
favoriser l’accès 
aux soins vers les 
réseaux de santé

Résidents des 
foyers, CHRS, pen-
sions de famille et 

résidences sociales 
de Moselle 

Département de la 
Moselle

Juillet 2015 
Juillet 2016

CDPA 57 Travailleurs sociaux 
et chefs d’établis-
sements des foyers

CDPA 57

Prévention des 
conduites ad-
dictives avec et 
sans substance 
et accès au soin 
des enfants ré-
sidants dans les 
MECS de Mo-
selle et soutien à 
la pratique des 
professionnels 
encadrant ces 
publics.

Prévenir les 
conduites ad-

dictives avec et 
sans substance et 
diminuer les risques 
d’usages abusifs 
des enfants et 

des adolescents 
résidants dans les 
MECS de Moselle

Enfants, adoles-
cents et profession-

nels des MECS

Département de la 
Moselle

Septembre 2015 
Juin 2016

CDPA 57 CDPA 57

Service en amont 

MECS « Océanie » 
Thionville ; 

Centre d’accueil et 
d’accompagnement 
pour Adolescents, 

Faulquemont, MECS 
« La Versée » Solgne

 Maison des ado-
lescents, PAJEP, Ecole 

des parents, ASE

Soutien à la pa-
rentalité et ren-
forcement des 
compétences 
psychosociales 
sur les addic-
tions avec et 
sans substance 
des parents 
participants aux 
groupes d’ac-
tion collective 
de l’UDAF

Renforcer les 
compétences 

psychosociales 
des parents sur la 
thématique des 

conduites addic-
tives avec et sans 

substance

parents du réseau 
d’action collective 

de l’UDAF

Moselle Septembre à 
décembre 2015

CDPA UDAF
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Intitulé de 
l’action

Type  
d’action

Public Lieu Calendrier Promoteur Partenaires

Formation 
CHRS

Formation initiale en 
addictologie pour 
les professionnels 
accueillant des 

publics précarisés 
et vulnérabilisés

Professionnels des 
réseaux de la 

précarité

Moselle Septembre 2014 à 
juin 2015

UVT Athènes

Association  
Carrefour

CDPA

CMSEA

UVT Athènes, le 
relais-Fomal, AIEM, 
Association Car-
refour, ADOMA, 
Armée du Salut

La santé ça 
s’improvise… 
ou pas

D’ici février 2015, 
diminuer les 

comportements 
d’usages abusifs 
de substances 
psychoactives 

en renforçant les 
compétences psy-
chosociales d’un 
groupe de jeunes 

hébergés en CHRS, 
dans l’intention de 
les rendre auteurs 
et acteurs de leur 

propre santé

Jeunes du CHRS « 
le passage », du 
PAEJ et de l’asso-
ciation Carrefour

Moselle Septembre 2014 à 
juin 2015

Armée du Salut Armée du Salut

Service en Amont

CDPA

La troupe « les 
bestioles »

Association 
Carrefour

PEAJ

PIVOD

Action inter FJT 
d’éducation 
pour la santé 
sur la théma-
tique des  
addictions 

Action visant à ré-
duire les conduites 

à risques et les 
dommages  liés à 
la consommation 

d’alcool et à 
l’usage des jeux en 

ligne notamment 
en développant 
les compétences 

psychosociales des 
jeunes rencontrés 

Jeunes fréquentant 
les FJT de Metz 

(foyer mozart, foyer 
des jeunes ouvriers, 
foyer carrefour, et 

foyer etap habitat)

Metz Janvier 2015 
Septembre 2015

FJT Etap’Habitat FJT

Centre Edison

Prévention 
du mal-être, 
lutte contre la 
dépression et  
les conduites 
addictives

Action visant à sen-
sibiliser les seniors 

résidant en CHRS à 
une hygiène de vie 

appropriée

Résidents et profes-
sionnels les accom-

pagnant

AMLI Yutz pour les 
résidents

Juillet-Décembre 
2015

CARSAT Centre Edison

Foyer AMLI

GERONTONORD

Axe « Conseil méthodologique »

Participation 
au pôle de 
compétences

Dispositif régional 
d’acteurs réali-

sant des activités 
de soutien, de 
structuration et 
de développe-
ment de l’édu-
cation et de la 
promotion de la 
santé : soutien 

méthodologique, 
formation, infor-
mation et docu-
mentation, exper-
tise, recherche et 
appui aux poli-

tiques régionales 
de santé

Toutes struc-
tures souhaitant 
obtenir un ac-

compagnement 
pour réaliser une 
action d’éduca-
tion pour la santé 
(formation, action 
de prévention,…) 

Lorraine Année  
2015-2016

IREPS IREPS

INPES

CDPA

Conseil Régional

CARSAT

Service en amont

CPAM Vosges,…
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l ’activite au C S A P A
VENIR AU CSAPA

•	 Metz

L ieu  :  5 ,  r ue Thomas Ed i son 57070 Metz

Pro fess ionne l s  :  équ ipe au complet

Jou r s  :  du  lund i  au vendred i

•	 Th ionv i l le

L ieu  :  Consu l ta t ion  CSAPA décent ra l i sée Cl in ique Sainte E l i sabeth

 Pro fess ionne l s  :  i n f i rm iè re,  psycho logues,  médec in

 Jou r s  :  l und i ,  mard i ,  me rc red i ,  jeud i

L ieu  :  Consu l ta t ion  Jeunes  Consommateu r s  de l ’Espace Ressources

 Pro fess ionne l s  :  psycho logue,  sec ré ta i re

 Jou r s  :  du  lund i  au vendred i

•	 Char lev i l le-sous-Bois

L ieu  :  Centre de Soins  de Su i te et  de Réadaptat ion

Pro fess ionne l le  :  i n f i rm iè re

Jou r  :  vendred i

•	 Sarrebourg

L ieu  :  Hôpita l  Saint  Nicolas

Pro fess ionne l le  :  i n f i rm iè re

Jou r  :  me rc red i  mat in

•	 Sarreguemines

L ieu  :  Maison du département

Pro fess ionne l le  :  i n f i rm iè re

Jou r  :  me rc red i  mat in

•	 Freyming-Mer lebach

L ieu  :  Hôpita l  SSM

Pro fess ionne l le  :  i n f i rm iè re

Jou r  :  jeud i  mat in

ALLER VERS LES USAGERS

  Consultations de proximité en Centres d’Hébergement et de Réinsertion Sociale, Foyers d’Hébergement 

d’Urgence, structures d’accueil de jour etc. ;

  Visites à domicile pour les personnes en situation de handicap ou de perte d’autonomie ;

  Rencontre des jeunes sur leurs lieux de vie : établissements scolaires, foyers etc.
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LES MODALITÉS D’ACCUEIL

  Au té léphone,  à  l ’ i n i t ia t i ve  de la  per sonne à l ’o r ig ine de la  demande,  de son entou rage 
ou d ’un  par tena i re.  La sec ré ta i re  t ra i te  la  demande et  p ropose une o r ien tat ion  adaptée 
ve r s  un  p ro fess ionne l  à  Metz,  dans  un  l ieu  de consu l ta t ion  décent ra l i sée ou dans  une 
s t ruc tu re  par tena i re.

  Phys iquement,  quand les  pe r sonnes  se  p résentent  spontanément  e t  su r tou t  quand e l les 
rencont ren t  d i rectement  les  p ro fess ionne l s  dans  les  s t r uc tu res  par tena i res  (hôp i taux ,  l ieux 
d ’hébergement…) .

L’OFFRE DE SOIN

L’accompagnement individuel
La rencont re  avec les  pe r sonnes  en d i f f i cu l té  es t  l ’occas ion du par tage d ’un  ques t ionnement  en 
l ien  avec la  p rob lémat ique addic t i ve  e t  son contex te.  Dans  un  p rem ie r  temps,  les  p ro fess ionne l s 
p rennent  le  temps  de la  découver te  des  p réoccupat ions  pe r sonne l les  des  usager s  pu i s  i l s 
che rchent  avec eux  les  res sou rces  p ropres  qu i  peuvent  ê t re  exp lo i tées  ou les  sout iens  ex té r ieu r s 
qu i  peuvent  ê t re  appor tés.

Rappe lons  que les  p ro je t s  de so in  ne v i sen t  pas  l ’abs t i nence des  p rodu i t s  e t  compor tements 
addic t i f s  à  tou t  p r i x  ma i s  s ’é laborent  en  fonct ion  des  poss ib i l i tés  e t  des  ob ject i f s  de chacun 
(abs t inence,  réduct ion  ou ges t ion  de la  consommat ion,  réduct ion  des  r i sques  e tc. ) .  De la  même 
man iè re,  le  r y thme et  la  du rée de l ’accompagnement  ne cor respondent  pas  à des  c r i tè res 
p réétab l i s  ma i s  se  d i scu ten t  au fu r  e t  à  mesu re.

Le  p ro je t  i nd iv idue l  de chaque usager  es t  rééva lué tous  les  6  mo i s  à  par t i r  du  document 
i nd iv idue l  d ’accompagnement  e t  auss i  souvent  que nécessa i re.

Con fo rmément  aux  m i s s ions  rég lementa i res  des  CSAPA,  les  p ro fess ionne l s  p rennent  en  compte 
les  d imens ions  méd ica le,  psycho log ique et  soc ia le  de la  p rob lémat ique de l ’ u sager.

•	 Les  in f i rm iers  et  les  t ravai l leurs  sociaux :
Responsab les  de l ’accue i l  e t  ré fé ren t s  de la  p lupar t  des  s i tuat ions,  i l s  par t ic ipent  à l ’é laborat ion 
e t  à la  m i se  en œuv re d ’un  p ro je t  i nd iv idue l  à  par t i r  de leu r s  compétences  paramédica le, 
soc ia le  e t  éducat i ve.  Les  compétences  l iées  à leu r s  fo rmat ions  i n i t ia les  e t  à  leu r  expér ience en 
addic to log ie  leu r  pe rmet  d ’é labore r  un  p ro je t  d ’accompagnement  e t  de souten i r  la  pe r sonne 
dans  la  p lupar t  de ses  démarches.

Les  d i f fé ren tes  d imens ions  de la  p rob lémat ique de l ’ u sager  se  t rouvant  souvent  imbr iquées, 
chaque p ro fess ionne l  pou r ra  so l l ic i te r  les  compétences  spéc i f iques  de ses  co l lègues  à tout 
moment  du parcou r s,  au  t i t re  d ’un  s imp le  av i s  ou d ’une réo r ien tat ion . 

Les  temps  in s t i t u t ionne l s  favor i sen t  l ’é la rg i s sement  du po in t  du vue su r  les  s i t uat ions  e t  la  p r i se 
de d i s tance quand ce l le -c i  es t  nécessa i re.
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•	 Le médecin  :
So l l ic i tés  par  l ’équ ipe pou r  leu r  compétence médica le  dans  le  cas  d ’un  sev rage ambu lato i re 
ou de tout  aut re  p rob lème de santé ,  i l s  peuvent  ê t re  auss i  le  ré fé ren t  un ique d ’une s i tuat ion 
en fonct ion  de l ’o r ien tat ion  in i t ia le  qu i  a  é té réa l i sée ou de l ’a l l iance thé rapeut ique qu i  s ’es t 
déve loppée.  

Le  l ien  avec le  médec in  t ra i tan t  de la  per sonne es t  auss i  reche rché dans  le  cadre du su i v i  p lu s 
g loba l  de son état  de santé .

•	 Les  psychologues :
Le p lus  souvent,  les  en t re t iens  psycho log iques  sont  réa l i sés  dans  un  deux ième temps,  su r 
o r ien tat ion  des  p ro fess ionne l s  ré fé ren t s  de la  s i tuat ion  de l ’ u sager  ou à la  demande de ce 
dern ie r. 

En  aucun cas,  la  pe r sonne qu i  sou f f re  d ’une p rob lémat ique addic t i ve  ne peut  ê t re  rédu i te  à 
son compor tement.  L’accompagnement  psycho log ique p rend en compte la  d i f f i cu l té  spéc i f ique 
de la  per sonne dans  le  contex te  p lus  g loba l  de sa v ie  psych ique et  re la t ionne l le.

Professionnels

Infirmiers

Psychologues

Conseillères en économie sociale  
et familiale

Médecins

Educateur spécialisé

 

Nombres d’actes

2368

1412

772 

610 

28

 

Nombre de patients

627

290

188 

137
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Les entretiens de couple et familiaux
Les  p ro fess ionne l s  du CSAPA sont  sens ib les  à l ’exp lo rat ion  de la  dynamique fam i l ia le  e t 
de l ’en tou rage des  usager s.  L’accue i l  du  coup le,  de la  fam i l le  e t  de l ’en tou rage peut  ê t re 
p roposé en complément  d ’une démarche ind iv idue l le  ma i s  auss i  comme modal i té  p r i nc ipa le 
d ’accompagnement. 

L’o r ien tat ion  sy s tém ique des  p ro fess ionne l s  fo rmés  à la  thé rap ie  fam i l ia le  cons t i tue une ressou rce 
théor ique et  p rat ique dans  les  av i s  e t  les  o r ien tat ions  qu i  peuvent  ê t re  p roposées.

En  2015,  20 coup les  ou fam i l le s  on t  béné f ic ié  de cet te  approche,  so i t  un  to ta l  de 82 actes.
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Les activités collectives 
La m i se  en p lace d ’act i v i tés  co l lect i ves  répond à deux  p réoccupat ions  p r i nc ipa les  :

  Fac i l i te r  l ’a l l iance thé rapeut ique et  l ’ i n sc r ip t ion  dans  une démarche de so in  quand les 
en t re t iens  c lass iques  sont  d i f f i c i le s  à inves t i r  pa r  l ’ u sager  ;

  Propose r  une o f f re  de so in  complémenta i re  aux  accompagnements  i nd iv idue l s.

Toute fo i s,  le s  modal i tés  d ’accue i l  se  sont  assoup l ies  au f i l  du  temps  e t  dans  ce r ta ines  s i tuat ions, 
le  g roupe peut  cons t i tue r  le  suppor t  exc lus i f  ou  p r i nc ipa l  de la  démarche de so ins.

Pa rm i  les  act i v i tés  co l lect i ves,  deux  axes  p r i nc ipaux  sont  p r i v i lég iés  :
  La p r i se  de paro le

Les  g roupes  de paro le  t rad i t ionne l s  favor i sen t  l ’e xp ress ion  des  usager s  autou r  des 
p rob lémat iques  addic t i ves  ma i s  auss i  au-de là :  le  g roupe permet  l ’ i n sc r ip t ion  ou la 
ré in sc r ip t ion  dans  le  l ien  soc ia l  e t  ce qu i  es t  t rava i l lé  au CSAPA peut  ê t re  remobi l i sé 
à l ’ex té r ieu r  p rogress i vement.
En  2015,  on dénombre :

o  2 g roupes  m i x tes  à Metz  e t  Th ionv i l le  ;
o  1  g roupe «  dames  »  à Metz.

  Les  méd iat ions  thé rapeut iques
Chaque ate l ie r  de médiat ion  thé rapeut ique répond à des  ob ject i f s  généraux  re la t i f s 
au  type d ’act i v i té  p roposée et  à des  ob ject i f s  spéc i f iques  dé f in i s  avec l ’ u sager 
dans  le  cadre de son parcou r s  i nd iv idue l . 
En  2015,  les  a te l ie r s  qu i  se  sont  dé rou lés  sont  :

o  L’a te l ie r  d ’éc r i tu re  ;
o  L’équ ic ie  ;
o  La soph ro log ie  (g roupe et  i nd iv idue l )  ;
o  L’a r t- thé rap ie  (g roupe et  i nd iv idue l ) .
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Le repas de Noël
Cet te  année,  i l  a  p r i s  la  fo rme d ’une jou rnée de rencont res  dont  i l  vous  es t  rendu compte dans 
le  focus  1 .

Focus 1 : 
La Journée « Rencontres » / Mardi 22 décembre 2015
Régu l iè rement  évoquée par  les  p ro fess ionne l s  du Cent re  Ed i son,  le  p ro je t  d ’o rgan i se r  une jou rnée «  por tes  ou-
ve r tes  »  avec les  usager s  accompagnés  nous  semb la i t  d i f f i c i lement  réa l i sab le  en te rmes  d ’espace au se in  de nos 
anc iens  locaux  Rue Pau l  M ichaux .

Béné f ic ian t  du déménagement  e t  de ce nouve l  espace à inves t i r  e t  à  s ’appropr ie r,  l ’ idée ré-émerge à nouveau à 
la  f i n  de l ’année et  vo i t  en f i n  le  jou r  sous  la  fo rme d ’une jou rnée de «  rencont res  »  en t re  p ro fess ionne l s  e t  usager s,  
avec comme ob ject i f  p r i nc ipa l  de p ropose r  un  temps  de par tages  e t  de découver tes,  nous  appuyant  en t re  aut re 
pou r  ce la su r  les  d i f fé ren t s  a te l ie r s  p roposés  au cent re.

Le pro jet  :
L’ idée es t  donc évoquée en équ ipe,  e l le  acc roche et  mobi l i se  les  p ro fess ionne l s,  chacun d ’eux  y  amenant  ses 
compétences  e t  ses  env ies  respect i ves.  Des  p ropos i t ions  émergent  e t  se  s t ruc tu ren t.  Un  p ro je t  p rend fo rme,  pensé 
à par t i r  de la  c l i n ique de chacun,  de la  paro le  des  usager s  accompagnés. 

C ’es t  a ins i  que se dess ine ce que pou r ra i t  ê t re  pou r  chacun cet te  jou rnée.

Ce temps  pou r ra i t  ê t re  un  l ieu  d ’expér iences  nouve l les,  de découver tes  pou r  ce r ta ins,  de re t rouva i l le s  e t  de 
ren fo rcement  du l ien  pou r  d ’au t res.  Le  dénominateu r  commun ?  Non p lus  «  l ’a lcoo l  »  e t  les  aut res  condu i tes  ad-
d ic t i ves  ma i s  le  dés i r  de se rencont re r,  de se re t rouve r  ou de se découv r i r  dans  un  l ieu  e t  un  cadre su f f i samment 
é tayant  e t  connu de tous  pou r  pe rmet t re  à chacun de s ’ y  pose r  e t  de v i v re  un  moment  «  à par t  » ,  «  conv iv ia l  » , 
«  ex t raord ina i re  »  -  (d i x i t  le s  pat ien t s ) .

L’organisat ion :
3 réun ions  i n s t i t u t ionne l les  sont  consacrées  à l ’é laborat ion  e t  l ’o rgan i sat ion  de cet te  jou rnée.  Nous  y  échan-
geons  e t  dé f in i s sons  :

  Le cadre : 
o  Le temps  :  début  e t  f i n  –  ho ra i res  des  ate l ie r s  –  du repas  –  de l ’accue i l  e t  du dépar t
o Les  l ieux  access ib les  aux  usager s
o les  p ro fess ionne l s   p résent s 
o  le  par tage des  responsab i l i tés  :  du  côté des  p ro fess ionne l s  (qu i  fa i t  quo i  ? )  du côté des  usager s  :  de-

mande de par t ic ipat ion  au n iveau du repas  («  bu f fe t  par t ic ipat i f  » ,  Auberge Espagno le)  e t  des  jeux 
de soc ié té  ( i l s  peuvent  ramener  les  jeux  qu ’ i l s  souha i ten t  par tager  e t /ou fa i re  découv r i r  aux  aut res 
par t ic ipant s )

  Les  ate l ie r s  p roposés  e t  leu r  dé rou lement

  Les  modes  de commun icat ion  de l ’ i n fo rmat ion

Ce p ro je t  qu i  mobi l i se  l ’ensemble de l ’équ ipe es t  un  temps  de c réat ion,  de tâ tonnement,  une nouve l le  expér ience 
que les  p ro fess ionne l s  souha i ten t  v i v re  e t  p ropose r  à  ceux  e t  ce l les  qu ’ i l s  accompagnent.  I l  re f lè te  su r tou t  les 
a t ten tes  e t  demandes  qu i  t rave r sen t  e t  émergent  des  échanges  avec les  usager s  ou qu i  se  donnent  à vo i r  dans 
des  temps  in fo rme l s  ou p lus  s t r uc tu rés  comme les  ate l ie r s .
Not re  ré f lex ion  par t  de la  p rat ique et  re tou rne à la  p rat ique.

Object i f s  :
  Main ten i r  le  l ien  soc ia l  v ia  le  g roupe ;

  Permet t re  de c rée r  ou de ma in ten i r  des  l iens  avec aut ru i  (u sager s  e t  p ro fess ionne l s )  ;

  Favor i se r  le  déve loppement  de la  commun icat ion  e t  des  échanges  ;

  Favor i se r  un  moment  de p la i s i r  e t  de détente ;

  Permet t re  une expér ience s ingu l iè re  de rencont re  en t re  p ro fess ionne l s  e t  usager s.
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Moyens : 
  Repas ;

  Ate l ie r s  :  A te l ie r s  d ’éc r i tu re,  Soph ro log ie,  C réat ion  de Cock ta i l ,  A te l ie r  de Créat ion  A r t i s t ique,  A te l ie r  jeux 
de Soc ié té .

Déroulement  : 
La jou rnée se dérou le  de 10h00 à 16h30 ;  E l le  es t  r y thmée par  les  a te l ie r s  e t  par  le  temps  du repas.
Après  un  temps  d ’accue i l  au tou r  de bo i s sons  chaudes  nous  fa i sons  par t  aux  par t ic ipant s  des  d i f fé ren t s  l ieux  e t 
act i v i tés  p roposées  au cou r s  de cet te  jou rnée et  de la  poss ib i l i té  de par t ic ipe r  à  ce l les  qu ’ i l s  souha i ten t.
La mat inée es t  déd iée à l ’A te l ie r  d ’éc r i tu re  e t  à  la  Soph ro log ie,  la  f i n  de mat inée à un  temps  de c réat ion  de 
cock ta i l s  avec d i f fé ren tes  recet tes  rem i ses  aux  par t ic ipant s  e t  «  dégus tat ion  »  pou r  l ’ensemble des  per sonnes 
p résentes  au repas  ;

Le repas se déroule autour d’un buffet froid, chacun ayant été préalablement invité à amener « quelque chose » en fonction de ses compé-
tences, de ses envies et possibilités. La disposition des tables permet à chacun soit de passer d’une table à l’autre (d’un groupe à l’autre), de 
s’installer seul ou avec d’autres.

L’après-midi est consacré à l’atelier de création artistique (proposé et encadré par l’Art Thérapeute intervenant régulièrement au Centre Edi-
son) ainsi qu’à des jeux de société mis à disposition de tous.

Chaque professionnel veille et fait le lien entre les différents espaces, rythme le temps  du/des groupe(s), des individus. C’est un moment de 
partage et d’observation afin d’aider chacun à trouver une place, des repères.

La mise en place de cet espace et de ce temps structuré permettent qu’y émergent peut-être l’inattendu, la nouveauté. L’individualité de cha-
cun se déploie au travers de l’expérience du groupe élargi ou plus restreint, « imposé » (ateliers) ou « choisi » (Jeux de société, espace informel).

En fin d’après-midi nous invitons les personnes à mettre fin à leurs activités et les remercions de leurs venues et de leurs participations.

Conclus ion :
  Cet te  jou rnée v ien t  i n te r roger  not re  «  ê t re  avec »  e t  le  «  v i v re  ensemble » ,  tan t  du côté des  p ro fess ionne l s 

que du côté des  usager s.

  La par t icu la r i té  de cet te  jou rnée es t  de permet t re  à chaque per sonne de p rendre une par t  act i ve,  notam-
ment  dans  sa démarche de so in  :  e l le  a la  poss ib i l i té  de cho i s i r  de s ’ i n sc r i re  aux  d i f fé ren t s  a te l ie r s  p roposés 
ce jou r- là .
Dans  le  même temps  chacun dev ien t  responsab le  de la  jou rnée de tout  le  monde.

  Du côté des profess ionnels  :  Cette journée a la valeur  d ’une mise en s i tuat ion,  d ’une expér ience :  e l le of f re 
un ensemble de mises en s i tuat ion et  a ins i  d ’occas ions d ’approcher  la « problémat ique addict ive » sous un 
angle d i f fé rent,  dans les  mu l t ip les  et  complexes d imens ions de la re lat ion à aut ru i ,  à l ’espace,  aux objets,  au 
temps et  au corps.

  Au fu r  e t  à  mesu re  que se dérou le  la  jou rnée,  des  g roupes  se  cons t i tuent  e t  se  p réc i sen t  :
o  En  l ien  d i rect  avec le  cadre imposé des  ate l ie r s
o En  l ien  avec des  a f f i n i tés  dé jà ex i s tan tes  (pe r sonnes  se  conna i s sant  v ia  le  Cent re  Ed i son ou par  des 

s t ruc tu res  par tena i res  comme Char lev i l le  sous -bo i s )

  Nous  pouvons  obse r ve r  :
o  Comment  chacun par t ic ipe et  s ’ i n sc r i t  dans  la  tempora l i té  de cet te  jou rnée. 
o  Comment  chacun met  en  jeu  son mode s ingu l ie r  de rappor t  au p résent  e t  de rappor t  aux  aut res  :  pa r-

t ic ipat ion  spontanée,  d i f f i cu l té  à s ’ i n té resse r  ou à a l le r  ve r s  les  aut res,  réve i l  de souven i r s,  moments 
de compl ic i té  ou d ’ i so lement,  i ncapac i té  à v i v re  le  moment  p résent,  sou t ien  e t  é tayage pou r  les  uns, 
demande pou r  les  aut res… ce la peut  se  fa i re  de man iè re  anx iogène pou r  ce r ta in ,  dans  la  jo ie  pou r 
d ’au t re  ou encore dans  le  souc i  de l ’au t re.

  Exemple :  Dans  l ’e space «  jeux  de soc ié té  »  ce r ta ines  pe r sonnes  se  reg roupent  pou r  joue r  ou par le r,  d ’au t res 
s ’ i so len t  e t  obse r vent,  ce r ta ins  encore a l te rnent  des  moments  de ca lme,  p lus  à l ’écar t  e t  de par t ic ipat ion .

  Su r  cet te  «  scène »  v i vante e t  accue i l lan te  qu ’es t  l ’ i n s t i t u t ion  chacun peut  «  dép loye r  »  son jeu  per sonne l , 
sa  ten tat i ve  sub ject i ve  d ’ê t re  là .

  C ’es t  f i na lement  d ’au t ru i ,  de nos  usager s  que nous  recevons  le  sens  de l ’act ion  engagée.
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La présentation du CSAPA au CSSRA La Fontenelle (Maizeroy) 
et à l ’Ile (Sarreguemines)
Le Cent re  Ed i son se  rend d i rectement  à la  rencont re  des  pat ien t s  hosp i ta l i sés  en  sé jou r s 
de so ins  de su i te  e t  de réadaptat ion  en addic to log ie  a f i n  de leu r  p résente r  l ’o f f re  de so in 
ambu lato i re. 

L’accueil des mineurs au CSAPA et à l ’Espace Ressources
I l  es t  p révu  à la  Consu l ta t ion  Jeunes  Consommateu r s  «  Espace Ressou rces  »  de Th ionv i l le  e t 
au Cent re  Ed i son à Metz  :

  En p rem iè re  in ten t ion  pou r  les  jeunes  ou leu r  en tou rage qu i  nous  contactent  ;
  Dans  la  su i te  des  act ions  de p révent ion  e t  de p romot ion  de la  santé o rgan i sées  avec 
nos  par tena i res  de l ’éducat ion  nat iona le,  de la  j u s t ice et  du soc ia l  notamment.

Des  consu l ta t ions  avancées  sont  poss ib les  en  fonct ion  des  ind icat ions.

La consultation de tabacologie
L’ i n f i rm iè re  tabacologue et  les  médec ins  du Cent re  Ed i son sont  i n te r venus  se lon les  mêmes 
modal i tés  : 

  Accue i l  e t  accompagnement  des  usager s  du Cent re  Ed i son dé jà su i v i s  pou r  une 
p rob lémat ique en l ien  avec l ’a lcoo l  ;

  Accue i l  e t  accompagnement  des  usager s  concernés  un iquement  par  la  p rob lémat ique 
tabac ;

  An imat ion  d ’une des  quat re  séances  du g roupe «  De l ’ i n te r vent ion  co l lect i ve  à 
l ’accompagnement  i nd iv idue l  »  (Pe r sonnes  sous  ma in  de ju s t ice) .

En  out re  depu i s  cet te  année,  un  budget  spéc i f ique a l loué par  l ’ARS permet  au Cent re  Ed i son 
d ’ i n i t ie r  g ra tu i tement  des  t ra i tement s  de subs t i tu t ion  n icot in ique (c f.  focus  2) .

Les addictions sans substance
Le Cent re  Ed i son qu i  a  déve loppé h i s to r iquement  une compétence en a lcoo log ie  es t  déso rma i s 
un  CSAPA généra l i s te  qu i  es t  suscept ib le  d ’accompagner  tou tes  les  pe r sonnes  concernées 
par  une p rob lémat ique addic t i ve,  que l le  qu ’e l le  so i t,  seu l  ou  en re la t ion  avec ses  par tena i res 
quand des  compétences  spéc i f iques  do ivent  ê t re  m i ses  en  œuv re ( t ra i tement  de subs t i tu t ion 
aux  op iacés  par  exemp le) .

Cet te  évo lu t ion  es t  p r i se  en compte dans  le  p lan de fo rmat ion  des  p ro fess ionne l s.

Le  Cent re  Ed i son a re jo in t  un  g roupe de ré f lex ion  m i s  en  p lace par  la  Mai son des  Addic t ions 
de Nancy et  dont  le  but  es t  de favor i se r  la  m i se  en p lace d ’un  réseau de so in  spéc i f ique aux 
addic t ions  sans  subs tance.
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Focus 2 : 
La substitution nicotinique

Régu l iè rement  évoquée par  les  p ro fess ionne l s  du Cent re  Ed i son,  le  p ro je t  d ’o rgan i se r  une jou r-
née «  por tes  ouFin  2014,  l ’Agence Rég iona le  de Santé de Lo r ra ine a a l loué au Cent re  Ed i son 
et  aux  aut res  CSAPA une somme permet tant  d ’amorce r  les  t ra i tement s  n icot in iques  au béné-
f ice des  pat ien t s  consommateu r s  de tabac.  Cet te  o f f re  nouve l le  p rend tout  son  sens  dans  un 
contex te  ou l ’accès  à ce type de t ra i tement  n ’es t  pas  év ident  pou r  tous.

De nombreuses  pe r sonnes  souha i tan t  a r rê te r  ou modére r  leu r  consommat ion de tabac n ’on t 
pas  recou r s  à  ce type de t ra i tement,  notamment  par  c ra in te  du coup f i nanc ie r  qu ’ i l  engage, 
e t  ce ma lg ré  le  rembour sement  par t ie l  p roposé par  l ’as su rance ma lad ie  (50 eu ros  par  année 
c iv i le,  150 eu ros  pou r  les  femmes  ence in tes,  les  20-30 ans  e t  les  béné f ic ia i res  de la  CMU) . 
La m i se  à d i spos i t ion  d i recte e t  g ratu i te  des  t ra i tement s  de subs t i tu t ion  n icot in ique dans  les 
CSAPA favor i se  l ’ i n sc r ip t ion  dans  une démarche thé rapeut ique qu i  ne se  résume pas  à la  p r i se 
du médicament.  Pou r  la  p lupar t  des  pat ien t s,  i l  fau t  p rendre le  temps  de l ’éva luat ion  e t  du 
ren fo rcement  mot i vat ionne l  avant  de cho i s i r  un  t ra i tement.  E t  à  ce moment  encore,  on  p rocède 
par  essa i s  p rogress i f s  é tant  donné que tous  les  p rodu i t s  ne se  res semblent  pas  ( fo rme,  goût, 
e f fe t s…) et  ne conv iennent  pas  à chacun.

Au deux ième semes t re,  une d i za ine de pat ien t s  on t  béné f ic ié  de ce p rogramme.

Au même moment,  une ré f lex ion  s ’es t  engagée au su je t  de la  c igare t te  é lect ron ique.  I l  a  semb lé 
impor tant  à l ’équ ipe de par t i r  des  p réoccupat ions  des  pat ien t s  e t  de res te r  ouve r t  à  leu r s  p ra-
t iques  e t  leu r s  expér imentat ions,  en  par tant  de l ’ idée que ce p rodu i t  ne deva i t  pas  ê t re  d ia-
bo l i sé  e t  qu ’ i l  pouva i t  cons t i tue r  une a ide au sev rage ou à la  réduct ion  de la  consommat ion . 
I l  es t  auss i  impor tant,  dans  une per spect i ve  de réduct ion  des  r i sques  e t  des  dommages,  d ’ac-
compagner  ceux  qu i  le  souha i ten t  dans  le  cho i x  d ’un  p rodu i t  adapté et  dans  son u t i l i sa t ion .
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les usagers en 2015
File active

  829 usager s  vus  au mo ins  une fo i s  ;
  Répar t i t ion  se lon les  l ieux  de consu l ta t ion  décent ra l i sée 1.

Consultation Nombre de consultants Adresse Nombre moyen d’heures 
d’ouverture par semaine

File active 

Metz 12 Centre Edison 32 460 

Thionville 4 Clinique Ste Elisabeth 7 108 

Sarreguemines 1 Maison du département 3 17 

Sarrebourg 1 Hôpital Saint-Nicolas 2,5 30 

Freyming-Merlebach 1 Hôpital SSM 3 19 

Consultation
Jeunes Consommateurs 

1 Espace Ressources 
Thionville 

20 195 

Consultation
Jeunes Consommateurs 

1 Espace Ressources 
Thionville 

20 301

Profil des usagers2

Répar t i t ion  par  sexe

Les  hommes  accèdent  de man iè re  p r i v i lég iée au so in  de man iè re  cons tante.  La d i sp ropor t ion 
dans  les  o r ien tat ions  «  j u s t ice »  (o r ien tat ion  de p robat ionna i res  de sexe fém in in  except ionne l le ) 
ne su f f i t  pas  à exp l ique r  cet  écar t  de ch i f f res  qu i  co r respond aux  moyennes  nat iona les.

Les  hypothèses  exp l icat i ves  p r i nc ipa les  sont  un  p lus  g rand i so lement  des  femmes  con f ron tées 
à des  p rob lémat iques  addic t i ves  a ins i  qu ’une p lus  g rande d i f f icu l té  à en par le r.

1  Les chiffres de la consultation décentralisée de Charleville sous Bois sont intégrés à la consultation de Metz.
2  A l’exception de l’Espace Ressources dont les actes font l’objet d’une comptabilité différente.



25

Age des  pat ien t s

La répar t i t ion  par  âge es t  e l le  auss i  cons tante :
  Bana l i sa t ion  soc ia le  e t  honte à consu l te r  qu i  ra len t i t  le  p rem ie r  contact  ;
  I n s ta l la t ion  p rogress i ve,  par fo i s  len te,  des  t roub les  e t  de la  dépendance en ce qu i 
concerne l ’a lcoo l  ;

  Pr i se  de consc ience des  d i f f i cu l tés  souvent  ta rd ive.

Or ig ine géograph ique

Des  usager s  ma jo r i ta i rement  mose l lans  :
  Vocat ion  dépar tementa le  des  CSAPA ;
  Quelques  pat ien t s  de Meur the et  Mose l le  v i vant  p lus  p rès  de Metz  que des  CSAPA du 
54 ou fam i l ie r s  de not re  CSAPA.
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Logement

La ma jo r i té  des  usager s  sont  b ien  in sé rés  au n i veau du logement  du rab le  ma lg ré  un  ind icateu r 
de du rab i l i té  peu rep résentat i f  (6  mo i s )  ma i s  nous  cons tatons  une légère hausse des  usager s 
en  s i tuat ion  de p récar i té .

Or ig ine p r i nc ipa le  des  res sou rces

La g rande va r ié té  des  s i tuat ions  pe r s i s te  ma i s  on  note une légère ba i s se  des  usager s  dont  les 
revenus  p rov iennent  de l ’emp lo i .
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Or ig ine de la  demande de consu l ta t ion

Des  ch i f f res  re la t i vement  cons tant s  avec des  demandes  d i rectes  impor tantes  e t  une 
rep résentat ion  impor tante des  hôp i taux ,  s t r uc tu res  soc ia les  e t  de la  j u s t ice,  co r ré lée à la 
pou r su i te  de not re  imp l icat ion  dans  ces  secteu r s  :

  P lus ieu r s  consu l ta t ions  décent ra l i sées  à l ’ hôp i ta l  ;
  Un temps  p ro fess ionne l  impor tant  consacré aux  consu l ta t ions  de p rox im i té  ;
  Un par tenar ia t  avec la  j u s t ice tou jou r s  so l ide.

Synthèse

Les  ch i f f res  sont  g loba lement  s tab les.  Une p récar i sa t ion  des  usager s  appara î t  cependant  au 
n i veau du logement  e t  de l ’emp lo i  a lo r s  que les  consu l ta t ions  avancées  auprès  des  per sonnes 
en s i tuat ion  de dét resse soc ia le  res ten t  s tab les. 

La va r ié té  des  s i tuat ions  que nous  rencont rons  pouvant  ê t re  cons idé rée comme représentat i ve 
de ce qu i  se  passe dans  la  soc ié té  à une éche l le  p lus  la rge,  nous  pouvons  émet t re  l ’ hypothèse 
se lon laque l le  les  d i f f i cu l tés  économiques  actue l les  se  fon t  res sent i r  auprès  de la  popu lat ion 
des  usager s.
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les partenariats
Les conventions signées en 2014

  1 convent ion s ignée avec Equi ta ide concernant  les  ate l iers  d ’équic ie ;
  Rencontre avec les  partenai res  ayant  déjà s igné des convent ions  dans le  but 

d ’un a jus tement  ou d ’une poursu i te.  Ces rencontres  n ’ont  pas donné l ieu à des 
modi f icat ions  notables,  ces  partenar iats  e f f ic ients  étant  inscr i t s  dans la durée. 

La participation aux réseaux
  Par t ic ipat ion  hebdomadai re  à la  réun ion mess ine de ve i l le  soc ia le  rassemblant  les 
p r i nc ipaux  i n te r venant s  dans  le  domaine de la  p récar i té  ;

  Réun ion t r imes t r ie l le  avec les  «  acteu r s  en  addic to log ie  de Mose l le  »  à Maize roy  ;
  Réun ion semes t r ie l le  avec le  «  réseau addic t ion  Mose l le  Sud »  p i lo té  par  le  CA SD de 
Sar reguemines  ;

  Réun ion t r imes t r ie l le  des  psycho logues  in te r venant  dans  le  champ de la  p récar i té  ;
  Réun ion des  psycho logues  en addic to log ie  ;
  Par t ic ipat ion  à la  commi s s ion  «  Sante V ie  Quot id ienne »  du réseau Utop ia à Th ionv i l le  ;
  Par t ic ipat ion  aux  Cont ra t s  Locaux  de Santé de Th ionv i l le  e t  de Fo rbach ;
  Par t ic ipat ion  à la  c réat ion  d ’un  réseau rég iona l  concernant  les  addic t ions  sans 
subs tance.
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Les partenaires principaux
Secteur Structures Activités Partenaires principaux

Secteur hospitalier Hôpital général •	 Sevrages
•	 Comorbidités
•	 Urgences
•	 Suivi médical spécialisé
•	 Consultations 

décentralisées
•	 Liaison en addictologie

•	 CHR Metz-Thionville
•	 HôpitalLegouest
•	 Clinique Sainte-Elisabeth 

(Thionville) 
•	 Hôpital SSM (Freyming-

Merlebach),
•	 Hôpital Saint-Nicolas 

(Sarrebourg)

Centre de Soins de Suite et de 
Réadaptation en Addictologie

•	 Séjours de soins de suite
•	 Séjours séquentiels

•	 La Fontenelle (Maizeroy)
•	 Service de Soin en 

Addictologie du CH de Jury
•	 L’Ile (Sarreguemines)
•	 Marienbronn
•	 Château-Walk

Centre de Soin de Suite et de 
Réadaptation polyvalent

•	 Séjours de 3 semaines 
en fonction des projets 
individuels (perte 
d’autonomie, répit…)

•	 Séjours séquentiels 
•	 Consultation décentralisée

•	 Charleville-sous-Bois

Santé mentale •	 Urgences psychiatriques 
(SPUL)

•	 Centres médico-
psychologiques

•	 Hospitalisations
o Sevrages simples et 

complexes
o Décompensations 

psychiatriques

•	 CH Jury 
•	 Hôpital Legouest
•	 Hôpital de Lorquin (CASD 

Sarrebourg)
•	 Clinique Sainte Marguerite 

à Novéant

Secteur associatif  
et médico-social

CSAPA •	 Collaboration
•	 Concertation
•	 Orientation

•	 CSAPA du CMSEA « Les 
Wads »

•	 CSAPA Baudelaire

Centres d’Hébergement et de 
Réinsertion Sociale,
Centres d’Hébergement d’Ur-
gence
Lieux d’accueil

•	 Consultations de proximité
•	 Accompagnement 

psychologique
•	 Veille sanitaire et sociale

•	 Association Le Relais/
FOMAL

•	 FOMAL
•	 AMLI
•	 Adoma
•	 AIEM
•	 Armée du Salut

Mouvements d’entraide •	 Orientations individuelles
•	 Rencontres : prévention, 

réseau
•	 Participation aux assem-

blées générales

•	 Croix Bleue
•	 Amis de la Santé
•	 Vie Libre

Secteur judiciaire SPIP (Service pénitentiaire d’in-
sertion et de probation)

•	 Comité de pilotage
•	 Accueil collectif
•	 Accueil individuel

Procureur de Thionville •	 Obligations de visite
•	 Stage de sensibilisation 

aux risques liés à l’usage 
des produits stupéfiants 

PJJ (Protection judiciaire de la 
jeunesse) 

•	 Actions collectives 
•	 Accueil individuel
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LA PARTICIPATION DES USAGERS

La par t ic ipat ion  des  usager s  fa i t  par t ie  i n tég rante de l ’accue i l  au  quot id ien,  ma i s  i l  es t 
impor tant  à ce r ta ins  moments  de se dégager  exp l ic i tement  de la  démarche de so ins  a f i n 
d ’en tendre les  beso ins  e t  les  ques t ions  de chacun et  de ré f léch i r  ensemble à l ’évo lu t ion  de 
l ’o f f re  du Cent re  Ed i son et  à son o rgan i sat ion .

En  2015,  1  réun ion a été o rgan i sée :
  Les  usager s  ne se  sont  pas  sa i s i  de cet  espace co l lect i f  pou r  fa i re  des  remarques  su r  le 
fonct ionnement  du Cent re,  ses  re la t ions  avec les  par tena i res  e t  l ’o f f re  de so in .  I l  semb le 
que cet te  démarche so i t  p lu s  a i sée quand e l le  se  fa i t  i nd iv idue l lement  au moment  où la 
ques t ion  se  pose.

  Devant  le  cons tat  de l ’augmentat ion  de l ’o f f re  d ’act i v i tés  co l lect i ves,  les  par t ic ipant s  on t 
fa i t  par t  unan imement  de leu r  sa t i s fact ion .  La demande d ’act i v i tés  va r iées  es t  impor tante, 
notamment  dans  les  domaines  spor t i f s  e t  cu l tu re l s .

  De nouveaux  out i l s  de consu l ta t ion  des  usager s  sont  p roposés  :  le  g roupe re t ien t  dans  un 
p rem ie r  temps  le  cah ie r  de sugges t ions  qu i  se ra m i s  à  d i spos i t ion  à l ’accue i l .

  Concernant  le  déménagement,  une per sonne a dép lo ré  l ’é lo ignement  du cent re-v i l le  ma i s 
cet  i nconvén ien t  es t  cont reba lancé par  une ensemble d ’avantages  :  espace adapté , 
p rox im i té  des  t ranspor t s  en  commun et  conv iv ia l i té…
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evaluation des objectifs
du projet d ’etablissement

FAVORISER L’ACCÈS DES USAGERS À LA CONSULTATION

Object i f  1 
Faciliter le dépistage et l’orientation vers le CSAPA par les partenaires de ville et hospitaliers.
Objectifs 
opérationnels

Actions Evaluation 
2011

Evaluation 
2012

Evaluation 
2013

Evaluation 
2014

Evaluation 
2015

Au niveau 
de l’usager :
Favoriser les temps 
de liaison et de 
synthèse concer-
nant les usagers 

•	Information de l’usa-
ger et recherche de 
son accord

•	Utilisation des outils 
de communication 
adéquats  (appels 
téléphoniques, 
courriers, réunions)

•	Réalisation, diffusion 
et explicitation du 
livret d’accueil de 
l’usager

•	Présentation 
mensuelle du 
CSAPA à La 
Fontenelle

•	Reprise de 
l’ensemble des 
documents de 
communication 
consécutive au 
déménagement

•	Projet de nouveau 
site internet

•	Présentation 
mensuelle du 
CSAPA à l’Ile 
(Sarrguemines)

Au niveau 
des institutions :
Initier, entretenir 
et développer la 
communication 
avec les différents 
partenaires

•	Rencontres avec les 
partenaires

•	Constitution d’un 
annuaire des 
partenaires à 
l’occasion d’un 
mailing relatif au 
premier agrément 
CSAPA

•	Annuaire réalisé •	Poursuite des ren-
contres

•	Mailing médecins 
traitants Moselle-Est

•	Poursuite des ren-
contres, notamment 
avec la Clinique 
Sainte-Marguerite à 
Novéant

•	Poursuite de 
la démarche : 
rencontres, mailings 
physiques et internet 

•	Représentation 
auprès des tutelles  
et des instances 
départementales et 
régionales relevant 
de l’addictologie 
(directeur et cadre 
de santé)

•	Représentation 
auprès des parte-
naires (ensemble 
des professionnels)

Ob ject i f  2
Redéployer les consultations décentralisées en tenant compte de l’évolution de l’offre de soin en addictologie.

Objectifs 
opérationnels

Actions Evaluation 
2011

Evaluation 
2012

Evaluation 
2013

Evaluation 
2014

Evaluation 
2015

Identifier des lieux 
de consultation 
décentralisée 
ambulatoire en 
intra et en extra 
hospitalier

•	Réactualisation des 
conventions avec 
les partenaires 

•	Participation à la 
vie des réseaux 
locaux

•	Redéploiement 
des consultations 
décentralisées

•	3 conventions de 
partenariat signées

•	4 réunions des « ac-
teurs en addictologie 
de Moselle »

•	Participation hebdo-
madaire à la veille 
sociale messine

•	Consolidation des 
consultations dé-
centralisées : temps 
médical à Thionville, 
temps infirmier à 
Forbach

•	4 conventions 
signées, 2 réactua-
lisées

•	2 réunions acteurs en 
addictologie, 2 copil 
SPIP, 1 réunion résau 
addiction Moselle 
Sud

•	Veille sociale messine

•	2 conventions 
signées : Clinique 
Sainte Elisabeth, 
Maison de l’Orne

•	Réunions avec les 
acteurs en addic-
tologie et le réseau 
Moselle-Sud

•	Veille sociale messine
•	Contrats locaux de 

santé de Thionville et 
Forbach

•	2 conventions 
signées : Adoma 
Woippy et Réseau 
de Santé de Sarre-
bourg

•	Poursuite des dé-
marches précédem-
ment citées

•	 -Rencontre avec 
la direction des 
soins de l’hôpital de 
Freyming et le réseau 
Amelucta. Pas de 
projet spécifique 
de développement 
concernant l’alcoolo-
gie et l’addictologie. 
Partenariat à retra-
vailler avec Hospita-
lor Saint-Avold.

Maintenir une 
offre de visites à 
domicile

•	 Identification d’un 
temps infirmier dédié 

•	 Intervention ponc-
tuelle des autres 
professionnels du 
CSAPA

•	Temps hebdoma-
daire identifié

•	Poursuite de l’action •	Poursuite de l’action : 
temps infirmier et 
travailleur social

•	Poursuite de l’action •	Poursuite
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Object i f  3
Accueillir et informer l’entourage de l’usager dans le but de le rendre facilitant de l’information et du soin.
Objectifs
opérationnels

Actions Evaluation 
2011

Evaluation 
2012

Evaluation 
2013

Evaluation 
2014

Evaluation 
2015

Evaluer avec les 
usagers la perti-
nence et la possi-
bilité de l’accueil 
de l’entourage

•	Au niveau indivi-
duel :

Exploration systé-
matique de la 
dynamique familiale 
dans la démarche 
de soin 

•	Au niveau collectif :
Intégration progres-

sive de l’entourage 
au groupe de 
participation des 
usagers

•	A réaliser •	Pris en compte 
dans la démarche 
individuelle

•	A repréciser 
concernant l’accueil 
des mineurs 

•	Au niveau individuel, 
assouplissement 
des conditions 
d’accueil, chaque 
démarche étant 
singulière

Développer 
l’accueil des 
couples et des 
familles

•	Identification des 
temps dédiés à la 
consultation des 
couples et des 
familles

•	Formation continue 
des professionnels 
impliqués dans 
l’accueil des familles 
et des couples

•	½ journée 
hebdomadaire pour 
2 professionnels

•	Adaptation à la 
demande

•	4 professionnels 
impliqués dans la 
démarche sur des 
temps identifiés et à 
la demande

•	Au niveau collectif, 
intégration encore 
à réaliser

•	Accueil progressif 
avec des outils 
autres que ceux de 
la thérapie familiale 
systémique

Développer l’infor-
mation relative à 
l’accueil de l’en-
tourage

•	Diffusion de la 
plaquette et du 
livret d’accueil

•	Réalisé •	Procédure d’accès 
au dossier pour les 
ayants-droit

Associer l ’usager à chaque étape de sa démarche de soin pour tendre vers une qual i té 
des soins proposés

Object i f  4
Accueillir et informer l’usager en lui proposant une offre thérapeutique inscrite dans un cadre.
Objectifs
opérationnels

Actions Evaluation 
2011

Evaluation 
2012

Evaluation 
2013

Evaluation 
2014

Evaluation 
2015

Pour l’étape de 
l’accueil télépho-
nique ou sur site, 
élaborer une pro-
cédure d’informa-
tion dans un lan-
gage accessible

•	Formalisation écrite 
des procédures 
d’accueil existantes

•	Grille d’accueil télé-
phonique réalisée

Proposer une 
réponse d’accueil 
et de soin 
spécifique en 
fonction du type 
de consultation

•	Formalisation écrite 
des parcours-types 
de soin

•	En cours •	En dehors du pro-
tocole SPIP, difficulté 
de proposer une 
approche standar-
disée

•	Individualisation 
des démarches 
et projets, mise en 
suspend d’une 
formalisation dont 
l’expérience ac-
tuelle contredit la 
pertinence
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Object i f  5
Assoc ie r  l ’ u sager  à chaque étape en lu i  p résentant  une o f f re  thé rapeut ique modu lab le  e t 
concer tée en fonct ion  de son évo lu t ion  e t  des  poss ib i l i tés  du CSAPA.
Objectifs
opérationnels

Actions Evaluation 
2011

Evaluation 
2012

Evaluation 
2013

Evaluation 
2014

Evaluation 
2015

Assurer la continui-
té du soin avec les 
partenaires

•	Clarification 
des missions des 
CSAPA auprès des 
usagers et des 
partenaires

•	Travail de partena-
riat et de réseau

•	Réactualisation de 
la plaquette du 
CSAPA, réalisation 
et diffusion du livret 
d’accueil

•	Présentation de 
la structure à L’Ile 
(Sarreguemines) 
et La Fontenelle 
(Maizeroy)

•	Rencontres phy-
siques dans le 
cadre des partena-
riats existant ou à 
développer

•	Travail sur le site 
internet

•	Courrier de liaison 
systématique pour 
les orientations 
hospitalières

•	Travail en colla-
boration avec les 
2 autres CSAPA à 
la demande de 
l’ARS pour clarifier 
et communiquer sur 
les spécificités de 
chacun

Construire le pro-
jet individualisé 
avec l’usager

•	Organisation de 
groupes de tra-
vail en vue de la 
réflexion et de la 
production des do-
cuments adaptés

Et/ou
•	Formation collective 

au projet indivi-
dualisé

•	Production du 
« Document d’ac-
compagnement 
individualisé » 
au moment de la 
réflexion institution-
nelle concernant 
les entretiens de 1er 
accueil

•	Formation non 
retenue

•	Appropriation de 
la démarche d’éva-
luation semestrielle 
du document d’ 
accompagnement 
individualisé

Object i f  6
Garant i r  à  l ’ u sager  le  béné f ice d ’un  so in  de qua l i té  g râce à des  p rat iques  d ’éva luat ion 
par t ic ipat i ve  in te rne et  ex te rne.
Objectifs
opérationnels

Actions Evaluation 
2011

Evaluation 
2012

Evaluation 
2013

Evaluation 
2014

Evaluation 
2015

Solliciter les usa-
gers à différents 
moments et sur des 
aspects diversifiés 
du parcours de 
soin

•	Constitution du 
groupe de partici-
pation des usagers

•	Réalisation ponc-
tuelle d’enquêtes 
thématiques

•	2 groupes consa-
crés à l’élaboration 
du livret d’accueil 
de l’usager

•	Enquête concer-
nant le déména-
gement

•	Boîte à idée « Un 
nom pour le CSA-
PA »

•	Travail sur le conte-
nu du site internet

•	Information indivi-
duelle relative au 
projet de déména-
gement

•	Consultation pour 
le nouveau nom du 
CSAPA et du CPF

•	Visite des nouveaux 
locaux après un 
déplacement avec 
les transports en 
commun 

•	1 réunion des 
usagers

Mettre en place 
une procédure 
d’évaluation 
interne avec la 
participation de 
l’équipe

•	Intégration pro-
gressive de la 
démarche d’éva-
luation interne et 
externe

•	Choix de la métho-
dologie d’évalua-
tion interne

•	Evaluation interne 
réalisée et transmise

•	Choix de l’éva-
luateur externe en 
cours

Valor i ser  les  prat iques profess ionnel les  au CSAPA
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Object i f  7
Préc i se r  les  m i s s ions  e t  les  pos tes  de chacun a f i n  de p ropose r  un  pos i t ionnement  i n s t i t u t ion-
ne l  cohérent  à l ’ u sager.
Objectifs
opérationnels

Actions Evaluation 
2011

Evaluation 
2012

Evaluation 
2013

Evaluation 
2014

Evaluation 
2015

Etablir les profils 
et pré-requis 
professionnels 
correspondant à 
chaque poste

•	Rédaction des 
fiches de poste

•	En cours •	Réalisé
•	Réactualisations 

permanentes en 
fonction de l’évolu-
tion des missions

Déterminer les 
champs d’inter-
vention communs 
et spécifiques

•	Analyse en équipe 
de la pertinence 
des interventions 
ciblées auprès des 
usagers

•	Procédure 
concernant le 
premier accueil et 
l’orientation

Object i f  8
Encou rager  le  déve loppement  des  compétences  p ro fess ionne l les.
Objectifs
opérationnels

Actions Evaluation 
2011

Evaluation 
2012

Evaluation 
2013

Evaluation 
2014

Evaluation 
2015

Accompagner 
les professionnels 
dans une dé-
marche de forma-
tion individuelle 
sur la base du 
volontariat

•	Recensement des 
besoins personnels 
en formation

•	Demandes an-
nuelles des salariés

•	Intégration progres-
sive aux entretiens 
annuels d’évalua-
tion

•	En cours •	Temps de formation 
collectifs à partir 
des exigences 
réglementaires et 
des besoins iden-
tifiés : 1 formation 
« addictions sans 
substances »

•	Poursuite de la 
diversification des 
approches : sophro-
logie, psychanalyse 
appliquée

Evaluer régulière-
ment les pratiques 
et les compé-
tences profession-
nelles

•	Choix d’une mé-
thode d’évaluation 
des compétences 
professionnelles

•	Mise en place des 
entretiens individuels 
d’évaluation 

•	En cours •	Travail à poursuivre •	Présentation de la 
démarche en CE

•	Réalisation des 1ers 
entretiens annuels

•	Entretiens annuels 
réalisés
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conclusion
L’ é q u i p e  d u  C e n t r e  E d i s o n  v o u s  r e m e r c i e  p o u r  v o t r e 
a t t e n t i o n .  A  l ’ h e u r e  d u  n o u v e a u  p r o j e t  d e  l o i  d e 
s a n t é  ( a r t i c l e  8 )  q u i  a j o u t e  d e  m a n i è r e  o p p o r t u n e 
l ’ a c c o m p a g n e m e n t  a u x  m i s s i o n s  o b l i g a t o i r e s  d e s 
C S A PA ,  i l  s ’ a g i t  d e  p o u r s u i v r e  l ’ e f f o r t  d e  d i v e r s i f i c a t i o n 
e t  d e  c r é a t i v i t é  e n g a g é  d a n s  l e  b u t  d e  r é p o n d r e  d e 
m a n i è r e  p e r t i n e n t e  à  d e s  p r o b l é m a t i q u e s  q u i  é v o l u e n t 
s a n s  c e s s e .

Cet te  reconna i s sance ren fo rcée de l ’ impor tance de 
l ’accompagnement  es t  co r ré la t i ve  de l ’ ident i f icat ion  des 
p rob lémat iques  addic t i ves  à des  p rob lèmes  de santé 
ch ron iques  pou r  lesque l s  la  réponse immédiate e t  de cou r te 
du rée n ’es t  pas  tou jou r s  su f f i san te.  I l  n ’es t  pas  inu t i le  de 
répéte r  que c ’es t  dans  un  temps  par fo i s  long que s ’ i n sc r i ven t 
les  démarches  de p révent ion  e t  de so in ,  qu ’e l les  a ien t  pou r 
ob ject i f  le  m ieux-ê t re  ou tout  s imp lement  la  réduct ion  des 
r i sques  e t  des  dommages.
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